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Monseigneur Têtu sera absent depuis le 15 du mois 
courant jusqu’au 27. Les MM. "'ri ont à lui écrire sont priés 
d’attendre son retour.

Mandement de Sa Grandeur Monseigneur de Montréal, 
interdisant la lecture du journal Les Débats.

PAUL BRUCHÉSI, par la Grâce de Dieu et du Siège 
apostolique, archevêque de Montréal.

Au clergé séculier et régulier, aux communautés religieuses 
et à tous les fidèles de notre diocèse, salut, paix et bénédiction 
en Notre-Seigneur.

Nos très chers frères,
Au mois de janvier dernier, à notre retour de Rome, au 

cours d’une allocution faite aux fidèles réunis f ans notre cathé
drale, nous avons prononcé, au sujet d’un des journaux de 
Montréal, les paroles suivantes, que la Semaine religieuse a 
reproduites :

« Ce journal, que je ne veux pas encore nommer, fait une 
« œuvre mauvaise. Il insulte les évêques, les prêtres, les ci- 
« toyens les plus dignes de respect, les choses les plus sacrées. 
« Ce journal s’est fait le panégyriste d’œuvres littéraires con- 
« damnables, le panégyriste d’un écrivain français mort récem- 
« ment, dont le nom même ne saurait être prononcé du haut de 
« la chaire chrétienne,ni les œuvres admises dans des milieux, je 
« ne dis pas catholiques, mais seulement honnêtes et respecta- 
« blés. J’ai donné déjà aux directeurs de cette feuille un aver- 
« tissement charitable et paternel. Je leur donne encore celui- 
« ci, qui me parait charitable aussi. Mais si bienveillantes que 
« soient mes dispositions, si vif que soit mon amour de la paix, 
« si peu que j’aime à sévir, je serai cependant obligé, si la situa- 
« tion ne s’améliore pas, d’agir énergiquement et avec sévérité. 
« Je suis évêque, je suis pasteur, et Dieu me demandera compte 
« de vos âmes.»

Le journal auquel nous faisions allusion était Les Débats.
Commenças le disions, cet avertissement sdlennel avait été


